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Ecombé à la .violnce lu froid,'ainsi: ques dcu< hommesaquiacconpa chaloupes, tes pavoisées,-formaient le cortLgee, à clacunedes . trois bé-
nuiiont La fin siltri:te et si.glorieus':a fois dece%jd IIeprétr, agó. àgécii nodictions d tiaeè cls dpl.oyienleurs voile esigne. e d respect ette
ament -d.: 32 ans. mois; laisse sans secours spirituels- d'nmeneset puni f-tc marnte équivaut aux,prières publques que Po.n ftsur terre lorsqu il
bulesmissions, témoins de ses travaix etle sesucc. P>arsa mort:prema y a hressó elM n;î lieu qie dans le cas ou a peohe est peu abondante.
turée;ln religiun perd. un iinîistre plein dculc;.de piété. aCt de.taldnts-;.onne
trouipCai, un. pasteur qui avait 'su gagnpe,-sôn esitm'e :Ct sa .confiance' par s

prudenuce sa charité, son o s dsevoirs ;afiniulObjet'de, -Unvogeur catholique publie le r'cit dcece quil avu à,BerinIe, 20
son. juste.orgfeiil et de ses plus-dtices enpnce ombrúx-anis in. ptembre dernier, jour.ou les Rongiens bcelébrèintpour la première fois,
P'âmne:la plus franche, le coeur1le plus sincère, là plus. devaué. · leur .clte dans- une sQlle publique de cette ville Et sa quaité, de datho-

. lang' nppartenaitù àPassociationi d'une nesse et ' la congregatior lique-rrmain q.u'il n'avaitaucunement dissimulée, il fut plac.en face de-la
du -Petit--Snminîi -e de Québec. · ..... ....... . Canaden. chairie, sans doute afin quil.pûtétre:plus vivement impressionné par la fa-

ne .;:: . ..:.. ** conde de l'orateur, ,La prétendue liturgie fut célébrée par le candidat lu-
-S -Im:-cardinal Angelo-Mai vient d'épruver u'ne, nouvelle atteinte thrien Dnouth, enivant le rit lu'iliérien ; le prtre ap sta Witig s'était ré-

dc la maladie ierveuse à laquelle il a été. sujet- dephis les dix derniîres ta- servá.le- crmon, qui roula d'abokl ur leur .rehgionid amuw mai-qui tour-
nées. Cette atteinte est si.violbnte que l'illustre p.rce.de PEeis, sur.hra- ni bienlut en'inectives contryEgiise'.atholiqe se rites, ses.cérémbnies,
vi.do-ses médecins, a quitté. Roïne pomrV;se:rendro'par Naples en;Sicile afin et'eterina arla prophLtie quotidienne de Ronge Rone doz( töme/et
d'y pesser l'hiver. Uurvers. Rome ioriber.

FRVE'..int ensite -cne;envir'on trente-ng invidus y prirent part, parmi les
-On.nous écrit des environs de Balelcy :e quels fiaiut q-l-is'athill . jåexcomEni 9 qles'alientis,
4A trois kilomètres de Belley, dans u1t grcicieux-.v illon, s élève alevil plusieurfemmes'dcrmauvaîse.e, et dee ou trir ramoneurs.,a:"cene

lage tic Chatonod, remarquable pir sa jolie«.ositionl.; il y a quelques moi-s à n'aît pas mume _ ' co.me .che l prote tanrs, prede dd' ió..de
peine que t'on y voyait und humble chapelle;avec tout l'extérieure <lu dé p nc. Les jourñati ont pal de c'ete pritendu soe lènhité ine
nûmient.- Aujourd'hui, grâce a.u'zèle tout apostolique.de son pasteur, s'éelee d e édifiarte ccrrmonîe qun'í.amo ajoute ce tmonocudaiccéJ"je ne
dans le style byzantin, l'église la plus élégante, la plus poétique ; et.copen pu 3 voir qu t t'c specta etune profaration des choses'saintes.
dant cette communé est pauîie.:...'d lo."Religion..

." La voixdtu próiré,appelü à instruire ces bons. villageois, a sutlli:potiai- Le v carat- radu diocs de a Tre Vient d adresser au cure du
re naitre parmireux'.de véritables prodiges. Tous ont mis -la.min. a æevre i cjrdie de Sarreb'rücl .la r ticñtbs 'tîi a nte vec injonction de-fa nubhîe au
les maçons; les clttrperitcirs aliportiennent à cette: commune, et out côntribué prône
a-Pórection d'un monument dont la régilarité,.la délicatesse du style, la.har- .- le useo s pò t'e 'o nnai san que M Fas ci-
diesse dela voûte, de la charpente,-.ie le cèdent en rien aux ouvres des plus devantder
habiles ouvriers de nos cités. C'était n -qui ferait les voitures des:matériaux, ccài'ltanr de la' de des Sil a,e date dueen aouaigé des
ci'chhcnf iuurrissait les nia-hoeuvres à tour de rôle., cons e aiEr. é e aldi:éarite c'étité ntoi n amadesd

M.c curé,voulant témoigner à ses bons paroissiens toute la joie que leur -àbrocl Mon'dg l eâ-d iségtunauti.e éclaration a aacón-
conduite,.si digne d'éloge, lui inspirait, a fait placer.dans le churdcsitraux mtsnié et dgradèió sieur Fae ,....
remarquables par leur bea.ut-é. Dans le fond est un saint Maurice, admir.é de cNôus vous enjoignidju5lierûtprône a rmesue de nig tîur qtue
tous1 les artistes; auxfenêtres.laterales, au mileu des vitraux, sont les armoi- Monscigneur a prise à P'égard de-ce'prêtre renégat.
ries de óév-êtire deBlle. On aime à reiroiver dats le temple du Seigneur le .'Nou espórons-que votis-sentirezle besoin de l.rèniùnirvos otalles cor-
souivenir des.v'ertus de l'piscopat. . .. niers. .. r -ir les tenlatives secrL-tes et ouvertes qiueces sectaires' emploient si~ardem-

-Les-SoSurs.Urieulines ayant obtenu de leur évêque la, permission d ofl r m'ent pour fairddes p-dsélves sTdo nerée ans-i à votre peule le .- s.-
un'déjcói1er.à Mgr. H-éliani, la supérieure lui a adressé, en le recevant à tructions- t les~avrti»seme'ns quUes'ci o Itazo présa vter p ea entur
la porte; le discours suivanît: . . . • --- les fortifier dans la vraie foi.
Lrs Urselines de Clermont-Ferrand à. Sa Grandeur Monseigneur Jacob lé- Donner à Trèves: le 3 octobre 1S4.

liani arclevécque de Damas; nltropolitain d'./il î ióche. L vicaire-nral.?
lonseigneur, .ile la Religion

Grâcc soient*rendues au Tou"tPuissantdu bienfait indstiniable qu'il nous
accorde on 'ce jour-! Nous béiissois sa -divine Providence et apprécions - - c - c a Ucr1 DE ZiESSE.

la fiveur signaléè deS posséder -<'ans cette .humble retraite un prélat si digne -Lcs.catholiques d'OfTncbech viennent d'envoyer.à Darmstadt uneedépu-
de notre adîniratibn 'et tic notre respect. L'émotion qepi notus éprouvons tation chargée tlexposer:au.grand due leurs griefs et.leurs plaintes ain .sujet
est vive et.profdnde; il nous semble voir ce tetps dj 'antique Eglise où, des hostiités que les sectaires rongiens exercent, chaque jour, contrer:P'E-

perser.utée, fugitive. elle confiait à l'Occident le grand patriarcheldAlexan- ghisc qu'ils ont abandonnées,et stir.laquelle ils -ne: cessent deverser 'injure et
drie, le ferio colo'ne de* la foi, le fléau de Phérésie, et cette multitude de la calomnie.- Le prmee ale Hesse a été,lurême témoin de sc:ènes
sainlis léfenseurs de la vérité. Aujouird'hiui, ils nous apparaissent.en Votre de ce genre et.de l'indtgrtationbqu'elles ont causée. L'on e.spère avec;dau-
Grandeur : nous y retrouvons le.coirage, le zèle, la gtnérosité des moeurs tantplus de.. raison :quc-S. -A. R. prtera l'oreille à ces justes. plaintes,
magnanimes, un pontife cher à l'Eglise, ~ln.apôtre du Christ dévoiù au salut <.1'Ile nle pei plus se dissimuler.l'adimté du rationalisme irréligieux des sec-
de tous.;Ah! illustres contrées de l'Orient,si riches en merveies,si précieuses. taires, avec cet autre . radicaismr- qu menaces, nonýseulement la, stabilité
a-notre souvehir, quelle reconnaissance ne vous devons nous pas ! C'est dzs t-ne, mais toute l-organisatioi sciale. mî de la Rlàie-gn.
dle votre sein-cjue nots a été transmitite la brillante lumière de la foi. Gloire et nussiE.
honneur vous soieit*rendus pour ce bienfait-nèstimable !.. Oui, Monsei -Un journal allemind (le Calo/ique de j11ayence) fouinit quelqtesfaits
gnetr, digne ministre 'dti Diett d'amour, si nos voux-sont* exaucés, la paix nî5uveaux dignes d'être insérés au long martyrologe 'des victimes de 'la per-
succèdcerapromptentn à -l'orage que Penfer a suscité un milieu de votre sécution gréeco-ruàse. ' Suivant les n que donte cette fetuille, le
ntéressrit berèàil, de cette nation.si fidèle, si éprouvée, et pour laquelle nbmbr des religieuses de lordre de Saint-Basile, dans les neuf'provinces de

nous ressentdns l'atiction 'la plus tendre n Netre-Seigneur. A hI ! si nos P'Onesi, étaittdc 11Ô gqi tubîtesi sans ccption, avraierit été souniset aux
peines pouvaicnt s'alléger poifr la part qn nous.y avons prise.! Lu cri de preuvesd'un long martyre: 34G'protrsc sculiers ou religieux basilienis au-
détressd de nos frèrds de Syrie a reteîtîi justiu'au fond de notre âme, et nos 'rbieht été dépo ts, n: un seul 1onvoi,-en Sibérie, et moins de la moitié de
veux ont versé des larmes bien amnresau récit touchiantde vos nombreuses ces cônfessjdurs aurait atteint'Tobolsk. Parmi- ceux ilui y seraient arrivés,
disgràces. Piiýisiez-vous, Monseigneur,- retrouve::dansie cœur de tous les cent u moins auraient u les pieds et le ma1ns gelés, parce qu'on les occu-
Français.cette générosité pleine de foi et de sympatlie;qi animait nus pres prit dans ia bluâ rigoureue saison de Pnun'ée, à couper du bois dans les
à-unue époque biici glruils ouir notre patrie ! Nous prierons bea.ucoup, trèts. D'autre aureint stbi, divers genres de mort. Ainsi, trois 'abbés
sint-prélat, pour le p:asteurct le. troupeau ;. et eclui qui règne ati plus hia:ut bailiens,-ls PP. Bièiyisky, Zyliskv et Zvlénic?, aranient été'successive-
des cieix écoutera- notre humbic supplication ; il Iiir-votre dévouement; moent étendus sous une pompe, et arroses -d'eaù jusqp cci'ils fusset
et dc ses mains'si i-ichis et si-libérales descendront sur votre auguste. personne coliplètement ges un quatriónie, le P. Zauecky, nurait- èÙt'ssorîné d'un·
et sur votre Eglisc'dêol.e les les plus abondantes, la paix etle coup de lhebe. La ville dc Pa ltieaurait étéle théatre de ces atrocités.
bonheur. Oc que n'a pu fairePaliostasiode quelques évèques, traîtros:à letur église; ha

Béni aussi soit notre vénrable pontil, noîre père chéri, qui nous procure persócuton la. plitis cuellle le omplète. Le clergé greC-ini disparait liar la
auijoutrd'htui unlte si douce jouissante, uit honneur si attendu ! Daicnez don- aort. puisqu'il n'a pas votilu se perdre dans une dé6ëction génófale Ce-
iluontseignîeuir, agrer avec niotre "ho~in' 'respectiiex, les nim e p ni;tleli tunt les atfuspibliéèpur le.syniode1 rtusse, sur ha rWfnion des unio-
gratitideque'c nonvcatubicufitexcite danls le cSur de vos filles, heureuses dè les à IPorthodoxie impérial-e, déclaraient ent ternies prédis et fornielsqu'elle
joui' dle votre -digno et aimable iré sncc. fUivers, siial accozjpl/e ave un ceryd si onobreux i i: Unanime, que ce

ES P AGN E. .. . , .. , . r-etaur réiec î1). un. exemple digne d'une éter?.elle -2éMoire dans les apin ie
--On écrit de Pon oyedraEspagne) qule, le 5 octobre,a cn lidu dans IL Eglisc. 2 de l Religïâri.

port: de Marin'.la bLinédictoon de.la mer.nvec lut plis rtn'did solduinité. Le 'sarxv-

saint sacrement a.tî. pPrté à jihud'in licui el mer; il était accompagnb -Le föveîènent ~ al de Saxe se trouve singulièrement embarrassé
de toutîe' lei statues des 'îints-del 'oûfl-ris d ;eviroNs.- Prs dé 1,000 pi les prétentioris des 'secles schisniatiques-qui se sont forméés, ditil, dans
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